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23 juin ! Arrivé le jour tant attendu du 
départ pour le Pérou. M’accompagnent 
mon mari Jean-Jacques et notre petit-fils 
de 15 ans, Axel. Nous sommes sur le 
même vol que Messieurs André Franche 
et Pierre Cadoret, photographe attitré 
pour cette mission. Nous arrivons passé 
minuit à Lima où nous rejoignons à l’Hôtel 
Bolivar notre fille Mariska partie quelques 
heures avant nous.

Dans la matinée, M. Franche nous 
sert de guide pour arpenter quelques 
rues du centre-ville. En fin d’après-midi, 
nous prenons tous un vol intérieur pour 
Ayacucho où nous retrouvons nos nièces 
Lyne et Hélène, parties du Québec deux 
semaines plus tôt pour découvrir le Pérou 
avec le sac à dos. Nous sommes tous là 
dans le but de participer à l’inauguration 
du projet d’eau potable de Manzanayoc, 
projet que nous avions choisi de financer, 
mon mari et moi, un an plus tôt. Lyne et 
Hélène ne le savent pas encore mais elles 
sont désignées « marraines » du projet.

Le lendemain matin, en route pour 
Manzanayoc ! Au détour, trois belles 
vigognes s’arrêtent pour nous saluer au 
passage. Quatre heures après le départ, 
nous atteignons le village ; les gens nous 
attendent et nous souhaitent la bienvenue 
avec des arches décorées de fleurs et 
de banderoles. Nous visitons les installa-
tions du projet avant de dévoiler la plaque 
commémorative où est sabrée, par Axel, 
la traditionnelle bouteille de mousseux. 

Nous sommes ensuite invités à partager 
un repas typiquement péruvien.

Cette communauté nichée au cœur 
des Andes est particulièrement défavori-
sée car très éloignée des grands centres 
et sans routes adéquates pour favoriser 
le commerce.

M. Franche, dans son allocution, 
encourage la population à faire pres-
sion sur les gouvernements régionaux 
pour obtenir de meilleures routes, un 
facteur important pour améliorer leur 
qualité de vie. Présentement, les enfants 
d’âge scolaire doivent « s’exiler » dans 
un village voisin durant la semaine pour 
fréquenter l’école. Avec un peu d’aide, 
l’école de Manzanayoc pourrait rouvrir 
éventuellement; dans ce sens, les Ailes 

de l’Espérance ont construit récemment 
des salles de toilette à proximité de la 
vieille école abandonnée.

Dans les jours qui ont suivi, nous 
avons visité Ayacucho et sa région avec 
nos nièces avant qu’elles ne repartent 
pour le Québec; ensuite Cuzco et sa 
Vallée Sacrée avant de retrouver à Lima 
M. Franche et Pierre pour nous rendre 
ensemble à Barranca, sur la Côte du 
Pacifique où nous visitons d’autres 
communautés rurales en attente d’aide 
des Ailes de l’Espérance ainsi que des 
projets réalisés dans le passé.

En côtoyant cet homme infatigable 
qu’est M. Franche, nous avons été 
témoins de ses qualités indéniables 
d’organisateur et d’administrateur. 
Après avoir vu de nos yeux le dénue-
ment dans lequel vivent ces populations 
qui attendent encore l’eau potable, 
après avoir constaté leur bonne volonté 
à vouloir améliorer leur sort, nous conti-
nuerons assurément, en toute humilité, 
d’être donateurs.

Merci à M. Franche et aux Ailes de 
l’Espérance d’être le trait d’union entre 
les Péruviens et nous.

Marcelline Béliveau 
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Lyne et Hélène Richard au moment de dévoiler 
la plaque commémorative

Marcelline et Jean-Jacques Béliveau entourés de paysannes du secteur Lambraspuquio de Manzanayoc

Le jour tant attendu…

Grâce à l’eau potable, cette famille de 
Manzanayoc entrevoit un avenir meilleur



Monsieur Paul-Émile Dubois, prêtre, 
m’avait accompagné au Pérou en 1978. Il 
avait alors constaté comment l’absence 
de l’accès à l’eau potable emprisonne 
dans la pauvreté extrême des milliers de 
familles péruviennes. Dès lors, il avait fait 
de l’eau potable sa cause préférée.

À partir de l’an 2000, il avait privilégié 
la rente viagère de bienfaisance comme 
moyen pour appuyer cette cause. Il 
avait en effet souscrit une douzaine 
de contrats de rente avec Les Ailes de 
l’Espérance. Par son geste, M. Dubois 
a participé à plusieurs projets et a ainsi 
permis à de nombreuses familles péru-
viennes d’avoir accès à l’eau potable. De 
plus, cela lui a procuré un revenu fixe à 
vie, exempt d’impôt, tout en le libérant 
de tous les tracas liés à la gestion de ses 
placements.

En signe de gratitude, mon épouse et 
moi étions présents à ses funérailles le 
8 septembre dernier à Nicolet.

Merci Monsieur Dubois

L’arrivée de l’eau à l’entrée du nouveau village. Vos dons appuient les 
efforts de ces paysans. Recevez leur gratitude et la nôtre.

Connexion rétablie à Santo Domingo
Grâce aux dons de la Fondation inter-

nationale Roncalli et de Lyne Francoeur, 
nous avons pu appuyer la communauté 
de Santo Domingo et remettre ainsi en 
marche le système d’accès à l’eau potable. 

En effet, les huaicos (avalanches 
d’eau et de boue) des mois de mars et 
avril derniers avaient arraché 2 km de 
tuyaux de la conduite d’eau principale, 
interrompant ainsi le service.

Suite à la reconstruction de cette 
conduite, les mères de famille appré-
cient d’avoir à nouveau l’eau courante à 
la maison. Entretemps, la communauté a 
pris la décision de relocaliser le village 
sur un terrain sablonneux au pied de la 
montagne afin d’être à l’abri de futures 
inondations.

Les familles les plus lourdement 
affectées par ces huaicos vivent déjà sur 

ce terrain dans des abris temporaires. 
Une extension à la conduite d’eau a été 
installée jusqu’à l’entrée de ce nouveau 
village appelé Santo Domingo Alto et 
un réservoir a été construit pour leur 
permettre de s’approvisionner en eau.

Un grand Merci à vous de les accom-
pagner par vos dons.
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Paul-Émile Dubois lors de sa première messe  
à Drummondville en 1952

Grâce à la générosité de M. Dubois, Gabriela et 
des centaines d’autres femmes ont maintenant 
un accès constant à l’eau potable

Toute la communauté a participé activement à la reconstruction de  
la connexion d’eau.



HOMMAGE À CLAUDE GAGNON
Un ami des communautés de la jungle.

Au début des années 1990, Claude 
a réussi à rescaper Les Ailes de 
l’Espérance et à lui insuffler un nouvel 
élan. L’organisation vole maintenant 
allègrement.

Lors de ses nombreux voyages, 
Claude a multiplié les 
é c h a n g e s  ave c  l e s 
autochtones et les leaders 
locaux. Des centaines 
d’heures d’écoute lui ont 
ainsi permis de mieux 
comprendre leurs aspira-
tions, leurs besoins, leurs 
problèmes, leurs espoirs 
et l’attachement qu’ils 
portent à leur culture et 
leur coin de pays.

Comme président des 
Ailes de l’Espérance, il 
a su procurer le support 
nécessaire à l’amélioration 
de l’éducation, la santé, 
l’agriculture et l’élevage 
dans ces contrées diffi-
cilement accessibles. Il a aussi contri-
bué au premier projet d’eau potable 
à Tangoshiari. Depuis, Les Ailes de  
l’Espérance ont orienté principalement 
leurs actions vers ce genre de projets. Ainsi, 
le bien-être et la santé de ces com mu- 
nautés ont été grandement améliorés.

Claude aimait profondément ce 
peuple attachant qu’il a côtoyé de 
nombreuses années. Il a su démontrer 
ses qualités de leadership à travers les 
différents projets qu’il a pilotés et se faire 
apprécier des autochtones.  

Claude laisse un souvenir impé-
rissable et il peut être fier du travail 
accompli.

Gilles Provost 
Membre de la corporation  

des Ailes de l’Espérance

Le dimanche 16 juillet dernier, trois 
membres du groupe Peru Fund et 
moi-même étions très heureux de parti-
ciper à la célébration de l’arrivée officielle 
de l’eau propre dans chaque maison de 
trois communautés du fleuve Unini.

Ces trois communautés avaient uni 
leurs efforts pour préparer une super 
fête de l’eau. La fierté était palpable 
chez ces autochtones, fruit de l’énorme 
tâche qu’ils avaient accomplie. En effet, 
la conduite d’eau principale installée par 
gravité dépasse les 10 km de long, à 
partir de la captation construite dans un 
lieu reculé et difficile d’accès. Ce projet 
réalisé par et pour les communautés 
de Cascada Unini, Diamante Azul et 
José Olaya est un véritable exemple de 
gestion communautaire et durable de 
l’eau. Nous vous remercions de votre 
soutien.

Rapport annuel 
2016-2017

Au cours de l’année fiscale 
terminée le 30 juin 2017, les entrées 
de fonds ont totalisé 1 220 935 $. 
En plus des dons des particuliers 
et des organismes, s’ajoutent les 
dépôts dans les fonds de dotation 
de 372 126 $ dont 306 188 $ reçus le 
16 septembre 2016 et les capitaux 
de 50 300 $ pour constituer des 
rentes viagères. Sont également 
inclus les intérêts des fonds de dota-
tion et du fonds des rentes viagères 
(284 744 $). 

•	 550 512 $ ont été transférés 
pour les projets au Pérou.

•	 9,28 % est le pourcentage 
des frais de levée de fonds et 
d’administration.

Merci de tout cœur de votre enga-
gement renouvelé.
P.-S. : un rapport financier plus détaillé est 
accessible au www.ailesdelesperance.org, 
onglet L’Organisme.
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Claude Gagnon en compagnie de deux étudiants de 
Tangoshiari en Amazonie

Grande joie chez les Ashéninkas de l’Unini

Bénédiction de l’eau par le Padre Rosendo. 
Un lavabo de ciment comme celui-ci a été 
construit pour chacune des 130 familles.

Ces Ashéninkas ont joué de leur musique tout 
au long de la journée.



Comme un ravin sépare les deux 
secteurs du village, deux systèmes d’ap-
provisionnement en eau seront installés : 
captations, réservoirs et réseaux de 
distribution par gravité. Les mamans sont 
bien impatientes d’avoir l’eau courante 
à la maison et leur lavabo de béton 
construit pour chacune d’entre elles.

Les 65 familles de Antallaqta 
comptent sur votre appui pour réaliser 
leur projet d’accès à de l’eau propre. 
L’aide extérieure requise s’élève à 
50 566 $ US ou environ 65 000 $ CA.

D’avance, je vous dis MERCI de votre 
partage et de votre générosité.

Antallaqta est une autre communauté éloignée des Andes, à 
près de quatre heures de route d’Ayacucho et à 3 762 m d’altitude. 
Pour s’y rendre, il faut passer le col de Abra Ritipata à 4 900 m. 
Lors de notre visite le 28 juin dernier, la communauté nous atten-
dait avec des pancartes pour nous souhaiter la bienvenue.

Au cours de la réunion qui a suivi, plusieurs hommes et 
femmes ont pris la parole pour nous exposer le problème de 
l’absence d’eau potable dans le village. Actuellement, la popu-
lation puise son eau dans un canal d’irrigation où s’abreuvent et 
pataugent les animaux.

Le comité d’eau potable est déjà formé et compte 50 % de 
femmes. Le président nous a réitéré l’engagement de la commu-
nauté à fournir toute la main-d’œuvre non qualifiée.

À ANTALLAQTA, CANGALLO, AYACUCHO

De l’eau pour tous
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✄

OUI, JE DÉSIRE APPUYER LES PROJETS DES AILES DE L’ESPÉRANCE

	 ❏ DON UNIQUE ❏ DON MENsUEl

	 ❏ 25$ ❏ 50$ ❏ 75$ ❏ 100$ ❏ 200$ ❏ 500$ Autre $

❏ Par chèque à l’ordre de : Les Ailes de l’Espérance

❏ Par prélèvement bancaire (don mensuel) svp envoyer un chèque annulé

❏ VISA Nom du titulaire de la carte :

❏ MASTERCARD No de la carte :

Date d’expiration Signature :

P. S. :  Si vos nom et adresse ne sont pas déjà inscrits sur l’enveloppe-réponse, veuillez les indiquer 
ci-après.

Nom : ❏ Madame ❏ Monsieur

Adresse :

Ville : Code postal :

No de téléphone : Maison (    ) Travail (    ) 

Courriel :

Un reçu pour fins d’impôt vous sera envoyé.  N.E.: 10306 6064 RR 0001

Le village est installé de chaque côté du ravin.

Trois jeunes paysannes

Un chaleureux accueil

Dons en ligne
Terminez l’année en donnant ! 

Des crédits d’impôt s’ajouteront alors  
à votre Déclaration de revenus 2017.

http://ailesdelesperance.org/faire-un-don/


